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Quel contrôleur de charge solaire choisir : PWM ou MPPT ? 

Les paragraphes suivants sont un résumé de notre livre blanc ayant le même intitulé. 

1. Leurs fonctions 

Le contrôleur PWM est en substance un interrupteur qui connecte le champ de panneaux photovoltaïques à la 

batterie. Il permet de réduire la tension du champ pour la rapprocher de celle de la batterie. 

Le contrôleur MPPT est plus sophistiqué (et plus cher) : il règlera sa tension d'entrée pour récupérer le maximum 

d'énergie du champ de panneaux photovoltaïques, et pour ensuite transformer cette énergie afin d'alimenter les 

différentes tensions requises, et de la batterie et des charges. Il est donc primordial de découpler les tensions du 

champ et de la batterie, afin qu'il y ait, par exemple, une batterie de 12 V sur un côté du contrôleur de charge 

MPPT, et de l'autre, un grand nombre de cellules, branchées en série pour produire 36 V. 

Représentation graphique de la transformation CC à CC, telle que l'effectue un contrôleur MPPT 

 

2. Les forces jumelles résultantes d'un contrôleur MPPT 

a) Localisation du point de puissance maximale 

Le contrôleur MPPT récupérera davantage d'énergie du champ de panneaux photovoltaïques. Cela 

représente un avantage substantiel au niveau de la performance (10 % à 40 %) quand la température 

de la cellule solaire est basse (inférieure à 45°C), ou très élevée (supérieure à 75°C), ou lorsque 

l'ensoleillement est très faible.  

En cas de température élevée ou de faible ensoleillement, la tension de sortie du champ chutera 

radicalement. Davantage de cellules doivent être connectées en série pour garantir que la tension de 

sortie du champ dépasse la tension de batterie avec une marge confortable. 

b) Coût de câblage inférieur, et/ou pertes inférieures dans les câbles 

La Loi de Ohm nous indique que les pertes dues à la résistance du câble sont Pc (Watt) = Rc x I², où Rc 

est la résistance du câble. Cette formule montre que pour une perte de câble donnée, la section 

efficace du câble peut être réduite par un facteur de 4 en doublant la tension du champ. 

Dans le cas d'une puissance nominale donnée, le fait d'augmenter les cellules en série augmentera la 

tension de sortie et réduira le courant de sortie du champ (P = V x I, donc, si P ne change pas, alors I 

doit baisser si V augmente). 

Plus la taille du champ augmente, plus la longueur du câble augmente. L'option consistant à brancher 

davantage de panneaux en série, et donc à réduire la section efficace du câble, entraînant ainsi une 

chute des coûts, est une raison suffisante pour installer un contrôleur MPPT dès que la puissance du 

champ dépasse quelques centaines de Watts (batterie de 12 V), ou plusieurs centaines de Watts 

(batterie de 24 ou 48 V). 

 

3. Conclusion 
 

PWM 

Le contrôleur de charge PWM est une bonne solution à faible coût pour tous les petits systèmes quand la 

température des cellules solaires est modérée (entre 45º C et 75º C). 
 

MPPT 

Pour exploiter au maximum le potentiel du contrôleur MPPT, la tension du champ doit être considérablement 

supérieure à la tension de la batterie. Le contrôleur MPPT est la solution idéale pour les systèmes présentant une 

puissance supérieure grâce au coût plus faible de l'ensemble du système dû à des sections efficaces de câble plus 

petites. Le contrôleur MPPT récupérera également nettement plus d'énergie lorsque la température de la cellule 

solaire est basse (inférieure à 45°C), ou très élevée (supérieure à 75°C), ou lorsque l'ensoleillement est très faible. 


